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Les prix litteraires de PEmulation

RAPPORT DE M. ALFRED RIBEAUD, VICE-PRESIDENT CENTRAL,

PRESIDENT DE LA COMMISSION LITTERAI RE

Mesdames, Mesdemoiselles, Messieurs,

Permettez-moi d'abord de rendre un tres sincere hommage ä mes
collegues de la commission litteraire, MM. Beuchat, Degoumois, Eris-
mann et Stähli, qui sont d'un parfait devouement. lis font, chaque

annee, un travail considerable. Je les remercie de tout coeur, et je
pense etre votre interprete en leur exprimant la gratitude de notre
association.

Les prix litteraires de la Societe jurassienne d'emulation sont
actuellement organises de la fagon suivante :

a) Prix litteraire proprement dit

Tous les deux ans, un concours est destine ä honorer l'auteur
d'un ouvrage edite durant une periode determinee. Sont pris en
consideration : les oeuvres d'origine jurassienne ou d'auteurs habitant ou

ayant habite, pendant une annee au moins, le Jura bernois ou la
region de Bienne ; les oeuvres jugees, par Ie jury, d'inspiration
jurassienne ; les romans, les nouvelles ou recueils de nouvelles, les contes,
les poemes ou recueils de poemes, les pieces de theatre, les essais, les

etudes d'art, de lettres ou d'histoire, les theses presentant une valeiir
litteraire.
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Ce prix est de mille francs. II n'est pas divisible. Les laureats ont
ete Lucien Marsaux en 1951 et Henri Devain en 1953.

b) Le Prix des jeunes

Durant l'annee intermediate, un concours est ouvert ä l'intention
des jeunes gens desireux de s'essayer ä l'art des lettres. Peut y parti-
ciper tout Jurassien äge de trente ans au maximum, residant ou non
dans le Jura. Aucun sujet n'est impose. Les concurrents doivent en-

voyer au jury un poeme ou un groupe de poemes, une nouvelle ou
une piece en un acte.

c) Le Prix de manuscrits inedits

Selon la decision prise par notre comite central le printemps
dernier, l'Emulation a institue un troisieme prix, d'un montant de

mille francs, qui doit etre attribue ä l'auteur jurassien d'un manuscrit
inedit traitant un sujet de lettres, d'art ou d'histoire, — roman, recueil
de nouvelles, poemes ou piece de theatre. En principe, il y aura un
seul prix ; toutefois, pour le cas oil le jury le jugerait opportun, on
donnera deux prix de cinq cents francs.

J'ai le grand plaisir de vous annoncer que les deux concours dotes
de mille francs — celui destine ä l'auteur d'un ouvrage mis en librairie,
et le prix des manuscrits inedits — seront ouverts en 1955.

Le prix du livre edite sera decerne ä l'auteur d'un ouvrage publie
entre le ler juillet 1953 et le ler avril 1955.

Le prix des manuscrits inedits donnera lieu ä un concours qui se

cloturera le 1« avril 1955.

Ces dates sont fixees pour permettre la circulation reguliere et
facile des envois re^us, entre les membres de la commission, et les

auteurs romands dont nous demanderons la collaboration.

Le concours de cette annee

J'en arrive au « prix des jeunes » de cette annee.
Notre commission s'est prononcee sur quinze envois, le can-

didat n° 3 nous ayant adresse deux essais. Done, quatorze concurrents,

avec neuf poemes ou groupes de poemes, trois nouvelles, un
conte et deux essais.
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Vous n'ignorez pas, Mesdames et Messieurs, que les envois sont
strictement anonymes. Ce n'est qu'apres la circulation des travaux,
leur controle minutieux, l'addition des points accordes et la decision

finale quant ä l'ordre de merite, que les plis scelles par leur auteur
sont ouverts. L'identite des candidats n'est connue qu'ä ce moment.
Or, cette fois-ci, deux concurrents, ignorant les conditions du « prix
des jeunes » — pourtant specifiees dans les publications de presse —
nous ont adresse des poemes, sans etres eux-memes jurassiens. D'apres
le reglement et selon l'esprit qui a preside ä l'institution du prix, les

recompenses etant reservees ä de jeunes Jurassiens, nous avons
decide ceci : la commission classera tous les envois selon leur ordre de

merite, mais seuls les Jurassiens seront appeles ä recevoir une
allocation. Les deux autres concurrents, tres meritants, recevront une
mention honorable ; ils ont d'ailleurs ete prevenus et ont reconnu leur
erreur. Le candidat Corboz, de Geneve, s'en est excuse dans une
aimable lettre, et M. Deriaz, de Conches, s'est spontanement declare
hors-concours.

Quant aux autres travaux, nombreux sont ceux qui n'ont pas
repondu ä ce qu'esperaient (a ce qu'etaient en droit d'exiger) les

membres de la commission. Nous avons constate, — plus que les

negligences de style, — des lourdeurs dans l'exposition du sujet, parfois
un manque de sens de la composition, voire de fächeux oublis des

regies de la syntaxe et de l'orthographe. La, notre commission s'est

montree justement severe.

A cote de ces ombres, quelques manuscrits nous ont fait plaisir.
Iis denotent du savoir, de la sürete et de la fantaisie. Peut-etre de

l'intelligence plutot qu'une reelle inspiration poetique. Quoi qu'il en
soit, de serieuses promesses, dignes de notre encouragement. Nous
avons ete comprehensifs, meme enthousiastes, devant des hardiesses
de notre jeunesse. Certes, ici ou la, on remarquait plus de reminiscences

que de trouvailles personnelles ; mais aussi des notes pitto-
resques et nouvelles. Si quelques recherches trop voulues n'ont pas
toujours evite, finalement, l'ectieil de la banalite, nous avons haute-
ment apprecie la musicalite de plusieurs poemes. Les meilleurs, il faut
le reconnaltre, sont ceux d'Andre Corboz.

Certaines nouvelles sont fades, bien qu'elles prouvent un patient
labeur. En revanche, Rene Chausse, dans un conte, nous a infiniment
plu ; il a de l'esprit. Maurice Praz et Robert Felalime ont particu-
lierement retenu notre attention, de meme que Philippe Deriaz. Nos
felicitations speciales ä une jeune fille, Roselyne Huot, dont le chant
tres doux a du nombre, du charme, — et de l'avenir.
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Voici Robert Felalime, dans sa vision breve de YEcole de Fleu-
rier :

Comme un Y
Un arbre meurt
Dans la clameur
Cadavre sec

J'entends chanter
L'air de la truite
Que nul n'ebruite
L'aube d'ete

Sur tes cheveux
Tendre est la pluie
Ma main l'esside

Tranquille aveu

Uecole est vide
Tombent les feuilles
On se recueille
Sous les absides

0 saison bleme
Mon chant s'est tu
Mais toi sais-tu
Combien je t'aime

Comme un Y
Un arbre meurt
Dans la clameur...

Ecoutez, dans un autre genre, Mile Huot:

Amitie souriante

0 ma riviere de joie, toi qui te perds dans le cceur de celui qui
jamais n'a souri

J'aurais voulu, comme un enfant, rever d des destins perdus.
Mais les matins sont venus, et les matins se souviennent...

Que sais-tu de moi, ma riviere de joie Je suis, je suis
le mouvement des ames, et quand je passe, on me regarde avec
des yeux eblouis.
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Un appel imprevu te brise, liberte perdue, enjance morte,
riviere attristee, toi qui voulais, sur les chemins, mettre
des fleurs.

Que me sert d'avoir connu la Joie L'indifference est reine

en mon pays. Mais tu m'as dit, toi qui passas, que I'amertume
ne demeure, ni moi...

Ni la Vie, qui avait comme toi, des ailes d'or.

Les noms des laureats, dans l'ordre de merite, sont les suivants :

1", Andre Corboz, de Geneve, dont nous avons surtout goüte Le
tombeau de Crisinel ;

2e, Rene Chausse, de Moutier, pour son conte Calumet;
3e, Roselyne Huot, de l'Ecole normale de Delemont, dont nous

publierons, outre Amitie souriante, L'Etang du soir ;
4e, Philippe Deriaz, de Conches, qui nous a envoye : Poeme jer-

roviaire ;
5e, Narcisse Praz, de Tramelan, poemes : Les Desenchantements;
6e, Robert Felalime, de Saint-Imier, Ecole de Fleurier et autres

poesies.

Les recompenses suivantes ont ete decernees :

Rene Chausse recevra 60 francs, Roselyne Huot 50, Narcisse
Praz 50, Robert Felalime 50.

Andre Corboz et Philippe Deriaz : mention honorable.
A toutes et ä tous, nous disons : « Cordiales felicitations et

courage »
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